
Message EEVY – Dimanche 22/09/2019 

Tite 1 : 1 Cette lettre t’est adressée par Paul, serviteur de Dieu et apôtre de Jésus-Christ. 

Ceux que Dieu a choisis, j’ai été chargé de les amener à la foi et à la pleine connaissance de 

la vérité qui est conforme à l’enseignement de notre foi, 

2 pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette vie nous a été promise de toute 

éternité, par le Dieu qui ne ment pas. 

Dans la Bible, 13 épitres sont reconnues comme ayant été rédigées directement ou 

indirectement par l’apôtre Paul. Certaines épitres s’adressent à des assemblées d’église : une 

épitre aux Romains, aux Galates, aux Ephésiens, aux Philippiens et aux Colossiens. Deux 

épitres aux Corinthiens, aux Thessaloniciens. En complément, quatre épitres s’adressent 

directement à des personnes : deux épitres à Timothée, une à Tite et une à Philémon, un 

chrétien de Colosse. 

L’épitre de Paul à Tite fait partie d’un groupe de trois épitres qu’on qualifie d’épitres 

pastorales, avec les deux épitres à Timothée. Paul a choisi d’adresser ces trois épitres à des 

personnes individuelles qui exercent une activité pastorale dans leur ville, et qui sont aussi 

des personnes qu’il a côtoyées lui-même assez longtemps pour avoir une relation particulière 

avec tous les deux. Timothée et Tite sont souvent qualifiés de disciples de Paul. 

Ces épitres ont pour but principal d’aborder des questions de la vie pratique d’une 

communauté de chrétiens, notamment des questions d’organisation pratique d’une église et 

des recommandations concernant les relations entre les chrétiens dans une assemblée.  

L’épitre de Tite comme l’expliquait notre Pasteur la semaine dernière, sera la colonne 

vertébrale de messages aujourd’hui et les semaines à venir, dans l’optique de coller au 

nouveau thème ; après la famille selon le cœur de Dieu, nous demandons au Seigneur de nous 

conduire et de nous édifier sur le thème de l’église selon le cœur de Dieu. 

Le passage sur lequel s’appuie le message ce dimanche tient lieu de d’introduction pour le 

livre de Tite. Et comme l’apôtre Paul le fait habituellement au début de toutes ses épitres, il 

commence par se présenter et saluer les destinataires. 

Dans notre message d’aujourd’hui nous allons méditer sur la présentation et les salutations 

de Paul dans sa lettre à Tite. Il m’a semblé édifiant de regarder en parallèle les introductions 

des trois épitres pastorales de Paul pour mieux comprendre le contexte de ces premiers 

versets. Cela nous permet aussi de percevoir que Paul avait sans doute une intention encore 

plus forte que d’habitude dans l’introduction de cette lettre à Tite. 

La première épitre pastorale de Paul dans l’ordre des livres de la Bible, donc 1 Timothée 

commence de la manière suivante :  

1 Timothée 1 : 1 Paul, apôtre de Jésus-Christ, par ordre de Dieu notre Sauveur et de Jésus-

Christ notre espérance, 2 salue Timothée, son véritable enfant dans la foi. Que Dieu le Père 

et Jésus-Christ notre Seigneur t’accordent grâce, bonté et paix. 



Pour compléter le contexte de 1 Timothée, c’est utile de savoir que le 1er thème traité dans 

cette épitre concerne l’enseignement de fausses doctrines par des enseignants de mensonge. 

Un sujet qui est considéré par Paul comme un danger extrêmement grave pour une église. 

La deuxième épitre de Paul à Timothée commence de la manière suivante : 

2 Timothée 1 : 1 Paul, apôtre de Jésus-Christ par la volonté de Dieu, chargé d’annoncer la 

vie promise par Dieu et accessible dans l’union avec Jésus-Christ, 2 salue Timothée, son cher 

enfant : Que Dieu le Père et Jésus-Christ, notre Seigneur, t’accordent grâce, bonté et paix. 

Pour compléter le contexte de 2 Timothée, c’est utile de savoir que le 1er thème traité dans 

cette épitre est un sujet de joie à cause de la foi sincère de Timothée, un sujet de joie aussi à 

cause de la relation très forte entre Paul et Timothée, que Paul considère pratiquement 

comme un fils et un héritier de son ministère pastoral. 

L’épitre de Paul à Tite commence de la manière suivante : 

Tite 1 : 1 Cette lettre t’est adressée par Paul, serviteur de Dieu et apôtre de Jésus-Christ. 

Ceux que Dieu a choisis, j’ai été chargé de les amener à la foi et à la pleine connaissance de 

la vérité qui est conforme à l’enseignement de notre foi, 

2 pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette vie nous a été promise de toute 

éternité, par le Dieu qui ne ment pas. 

3 Au moment fixé, il a fait connaître sa Parole par le message qui m’a été confié, selon l’ordre 

de Dieu notre Sauveur. 

4 Je te salue, Tite, mon véritable enfant en notre foi commune : Que Dieu le Père et Jésus-

Christ notre Sauveur t’accordent la grâce et la paix. 

Et le 1er thème qui est traité dans cette épitre concerne l’établissement de responsables dans 

l’église. Puis d’une manière générale dans tout l’épitre de Tite, Paul traite de problèmes qui 

concernent une bonne l’organisation de la vie dans l’église, et de bonnes relations entre les 

membres de l’église. 

Il apparaît très clairement que les salutations de Paul sont beaucoup plus longues dans Tite, 

et le fait qu’il ait choisi de faire une introduction plus longue et plus détaillée n’est sans doute 

pas le fait du hasard. 

La première phrase des trois épitres que nous venons d’évoquer est une présentation de Paul 

qui fait référence à son ministère dans l’église de Christ.  

1 Paul, apôtre de Jésus-Christ, par ordre de Dieu (1 Timothée) 

1 Paul, apôtre de Jésus-Christ par la volonté de Dieu, (2 Timothée) 

1 Cette lettre t’est adressée par Paul, serviteur de Dieu et apôtre de Jésus-Christ. (Tite) 

C’est sans doute de cette manière que Paul voudrait être perçu par ceux qui vont recevoir ses 

lettres et les lire, c’est ce qui est le plus important à ses yeux dans sa vie, c’est son identité 

nouvelle et cette identité elle est en Christ. 



Dans nos papiers d’identité, ce qu’il y a de plus important c’est notre nom, notre date et lieu 

de naissance, et souvent il y a d’autres renseignements comme le nom de nos parents, notre 

profession. Ici Paul se présente comme serviteur de Dieu, et avec comme profession « apôtre 

de Jésus Christ ». Ce n’est pas l’identité qu’il avait à sa naissance, c’est une nouvelle identité 

en Christ. 

Est-ce que nous aussi nous avons une nouvelle identité en Christ ? Sommes nous devenus 

enfants de Dieu, où sommes toujours uniquement les enfants de nos parents ? Et en 

m’adressant à moi-même et à ceux qui sont baptisés, je me pose la question : Quelle est notre 

profession ? Celle que nous voulons exercer pour toute notre nouvelle vie ? Celle qui résulte 

de notre nouvelle identité en Christ ? Quel est notre ministère dans l’église de Christ ? 

Je pense que c’est une question qui mérite d’être posée à soi-même, et d’être reposée très 

régulièrement pour que chacun fasse le point dans l’intimité avec son Seigneur pour savoir où 

il en est aujourd’hui de sa nouvelle vie avec Jésus Christ.  

C’est une question qui peut avoir une réponse différente chaque fois que nous la posons, et 

la réponse est un sujet de prière pour chacun d’entre nous, dans le secret de notre relation 

particulière avec Dieu, en tant que serviteurs de Dieu. Quel est aujourd’hui notre profession, 

notre ministère dans l’église de Christ ?  

Et pour ceux qui ne sont pas encore nés de nouveau, quelle est aujourd’hui notre identité ? A 

qui appartenons nous ? A Christ ou à l’ennemi ? Est-ce que la réponse à cette question nous 

satisfait, nous conforte dans notre choix ? La réponse à cette question détermine notre 

présent et toute notre destinée. Sommes-nous en paix et confortable concernant notre 

destinée ? Ou est-ce que nous ressentons l’urgence de changer de vie ? L’urgence de changer 

d’identité pour sauver notre vie ? 

1 Paul, apôtre de Jésus-Christ, par ordre de Dieu (1 Timothée) 

1 Paul, apôtre de Jésus-Christ par la volonté de Dieu, (2 Timothée) 

1 Cette lettre t’est adressée par Paul, serviteur de Dieu et apôtre de Jésus-Christ. (Tite) 

Il y a une similitude presque parfaite entre ces trois introductions, la seule différence qu’on 

peut noter étant qu’on perçoit plus de distance entre Paul et Tite, par rapport à la relation 

très fusionnelle entre Paul et Timothée. Il prend la peine d’écrire, « cette lettre t’est envoyée 

par Paul », un peu comme s’il le prévenait : ne soit pas surpris si je t’écris, c’est parce que j’ai 

un message particulier à te faire passer pour ton église. 

En revanche ce qui est commun à Timothée et à Tite, c’est que ce sont des disciples de Paul 

dans la foi en Jésus Christ, non pas que Paul est leur maître et ils lui obéissent en toutes choses. 

Mais parce que le ministère de Paul est à l’origine de leur conversion et de leur ministère. 

Au-delà de la petite différence de forme , ce sont trois phrases pratiquement identiques où 

comme je l’ai évoqué, Paul d’une certaine manière présente sa carte d’identité en Christ avant 

de rentrer dans le sujet qu’il voudrait aborder dans sa lettre. Et il reprend presque exactement 

les mêmes termes dans la grande majorité de ses lettres aux églises qu’il a contribué à créer. 



A chaque fois, l’apôtre Paul se replace avant tout sous l’autorité de Dieu, il agit sur ordre de 

Dieu, par la volonté de Dieu et il est un serviteur de Dieu avant toute chose. Parce que le fait 

que Paul soit un disciple de Christ est finalement une évidence pour tout le monde, puisqu’il 

propage la bonne nouvelle qui a été apportée par le Christ lorsqu’il était sur terre. 

Mais on sait aussi que Paul est juif d’origine, et il se situe dans un contexte où la souveraineté 

de Dieu est reconnue par les juifs, celui qui est à l’origine de toutes choses, et celui qui règne 

sur toutes choses sur la terre et dans le ciel. Mais Jésus Christ n’est pas forcément reconnu 

par tous les juifs comme le Fils de Dieu, le Messie attendu de longue date, malgré tout ce qu’il 

a pu accomplir au vu et au su de tout le monde lors de son passage sur terre. 

Alors lorsque Paul se remet totalement sous l’autorité de Dieu lui-même et de sa volonté qui 

est souveraine, il rappelle et il proclame de la même manière la légitimité de Christ et son 

caractère divin de Fils de Dieu. 

Paul apôtre de Jésus Christ rappelle qu’il est avant toute chose soumis à Dieu, le Dieu créateur 

du Ciel et de la terre, le Dieu dont l’autorité et le règne ne se discutent pas. Et par conséquent 

l’autorité et la légitimité de Jésus Christ ne se discutent pas elles non plus. Il est bien le Messie, 

l’envoyé de Dieu sur la terre pour accomplir un plan annoncé de très longue date par les 

prophètes, et que les juifs connaissent parfaitement à travers les écritures. 

Dans la suite de notre méditation, prêtons particulièrement attention à chaque phrase utilisée 

par Paul, sans perdre de vue le but de Paul en écrivant cette lettre : le bon ordre, la bonne 

organisation, la bonne marche de l’église d’un point de vue pratique, au quotidien. 

Dans la phrase suivante, Paul évoque Ceux que Dieu a choisis, en parlant des personnes qui 

deviennent membres d’une communauté de chrétiens. Paul ne dit pas ceux qui se sont 

convertis ou ceux qui se sont détournés du péché pour suivre Jésus, même si c’est là le but 

principal de toute action d’évangélisation.  

Mais Paul choisi intentionnellement de les appeler d’une toute autre façon qui est aussi une 

représentation de la vérité. Si nous avons été touchés par le message de l’évangile, si nous 

avons un jour décidé de changer de vie, décider de changer de maître, décidé de changer de 

destinée, c’est parce Dieu lui-même nous a choisi pour faire partie de sa famille. 

Avant qu’elles ne le sachent elles-mêmes, les personnes qui font le choix de se tourner vers 

Christ sont choisies d’avance par Dieu, dans sa sagesse qui dépasse toute intelligence. C’est 

un mystère qui dépasse notre perception et notre intelligence, mais nous avons simplement 

la certitude que notre Dieu a la capacité de connaître toute chose par avance…  

il nous connaît déjà parfaitement bien avant même notre naissance, et donc il connait donc 

parfaitement notre caractère, et je dirais même, il connait parfaitement notre mauvais 

caractère, et il décide de nous faire grâce dans son amour et son pardon. Notre conversion, 

c’est d’abord à Dieu que nous la devons, même si concrètement nous avons besoin 

d’enseignement de la parole, et nous avons aussi besoin de prendre personnellement la 

décision de suivre Christ et de lui obéir. 



Les exemples ne manquent pas dans la Bible de personnes qui ont répondu positivement à 

l’appel de Dieu, mais c’est quand même Dieu qui a choisi de les appeler à son service. Et 

pourtant Dieu nous laisse à tous le libre choix de le suivre ou pas. Sa parole de vérité et son 

amour s’adressent à tous sans exception, et pourtant malheureusement, peu acceptent 

finalement de répondre positivement à cet appel.  

Le message qui est je pense important ici dans ce contexte, et que l’apôtre Paul veut faire 

passer aux chrétiens dans les églises, c’est que quoiqu’il arrive, c’est Dieu qui est au contrôle. 

C’est Dieu qui a 1er mot et le dernier mot, et il n’est ni surpris, ni débordé par les évènements 

quels qu’ils soient. 

Paul nous incite à replacer totalement notre confiance en Dieu, pour tout ce qui concerne 

notre vie nouvelle en Christ, et en particulier concernant notre ministère dans l’église, quel 

qu’il soit. Et dans la suite il écrit ceci : 

j’ai été chargé de les amener à la foi et à la pleine connaissance de la vérité qui est conforme 

à l’enseignement de notre foi, 

L’apôtre consacre toute sa vie, toute sa vie à proclamer la parole de Dieu, une parole qui 

trouve son accomplissement le plus total dans la venue de Christ sur terre pour le salut de 

tous ceux qui croient et acceptent de le suivre. 

Le contraste est saisissant entre le début de la phrase qui dit que Dieu a déjà la connaissance 

de tout ce qui va arriver, il a la maîtrise de toutes choses… et pourtant tout reste à faire. Tout 

reste à faire pour les serviteurs de Dieu, tellement de choses à faire que Paul y consacre toute 

son énergie, toute sa vie. 

Amener à la foi et à la pleine connaissance de la vérité qui est conforme à l’enseignement 

de notre foi, je trouve que c’est une très bonne définition de la mission d’une église locale. 

Faire connaître Jésus Christ, par qui nous sommes sauvés. C’est par la foi que nous sommes 

sauvés, cette foi naît grâce à la connaissance de la vérité de l’évangile. 

Pour accepter la vérité du salut en Christ, il faut déjà la connaître, il faut avoir eu l’occasion 

d’être enseigné, au travers de témoignages, de partages, de messages… Une des raisons d’être 

de l’église c’est de faire connaître Christ, de le révéler à la face du monde au travers de ce qu’il 

accomplit dans notre vie, et au travers de ce qu’il nous permet d’accomplir aussi avec son aide 

et conformément à sa volonté. 

Par la manière dont il se présente lui-même, l’apôtre Paul ne manque pas de nous rappeler 

notre devoir d’œuvrer et de contribuer activement à l’accomplissement de cette mission qui 

est prioritaire pour l’église, Amener à la foi et à la pleine connaissance de la vérité qui est 

conforme à l’enseignement de notre foi,  

et cette mission est donc aussi prioritaire pour chacun de nous qui sommes membres du corps 

de Christ. En particulier, dans le cadre d’une église locale. Cela demande un véritable 

engagement, un engagement collectif de l’église et aussi un engagement personnel de chacun, 

à obéir à Dieu et à s’engager personnellement dans son église locale, selon ce que Dieu lui-

même a prévu d’avance pour chacun d’entre nous.  



La bonne marche et la bonne santé d’une église ne se fait pas simplement par une œuvre 

abstraite du Saint Esprit qui s’occupe de tout, tout seul. L’œuvre du Saint Esprit, elle se réalise 

en nous, dans notre cœur, dans notre pensée, dans notre âme. J’ai été chargé, Paul n’a pas 

décidé tout seul, mais il a obéi à un ordre divin pour accomplir des œuvres bonnes, prévues 

d’avance pour lui. 

De la même manière, nous sommes nous aussi appelés à nous lever et à prendre une part 

active et une part personnelle, qui est pour nous et pour personne d’autre, dans l’édification 

de l’église de Christ. Notre église locale a besoin de nous, de notre engagement, et de notre 

obéissance à Dieu. Comme Paul, l’église est elle aussi chargée d’amener les personnes à la foi 

et de les accompagner dans leur cheminement dans la foi. Et l’église c’est nous tous, les 

membres qui la constituent. 

Nous pouvons aussi être encouragés à répondre à l’appel de Dieu quelque soit notre condition 

actuelle pour deux raisons essentielles : 

• La première raison est que l’Eternel nous appelle tels que nous sommes et il nous 

utilise tels que nous sommes, avec nos forces et nos faiblesses. Tels que nous sommes, 

nous avons une place entière et un ministère dans l’église qui s’adapte à notre 

situation.  

• La deuxième raison est que c’est l’Eternel qui nous appelle, c’est Dieu qui veut, et en 

même temps c’est Dieu qui fait. L’Eternel nous fait la grâce de prendre part à son 

œuvre, de prendre part à sa gloire, et c’est lui qui est responsable du déroulement et 

du résultat final, conformément à sa volonté qui est souveraine. 

Notre fatigue, notre ignorance, notre manque de temps, notre manque de constance, notre 

manque de courage, notre manque de confiance, etc… rien de tout ça n’est un obstacle à 

l’accomplissement de l’œuvre de Dieu, à partir du moment où nous acceptons de lui obéir et 

de le servir.  

Et dans le cadre de notre église, c’est un acte d’obéissance pour chaque membre que 

d’apporter ce que le Seigneur lui donne de force, d’intelligence, de sagesse, d’expérience, de 

jeunesse, d’enthousiasme, de créativité, de temps, de compassion… pour apporter notre 

pierre à l’édifice du corps de Christ, avec l’aide et la bénédiction de Dieu. 

AMEN !! 

Est-ce que nous avons pleinement conscience de la portée de la bénédiction de Dieu ? Parce 

que si l’église et ses membres ne ménagent pas leurs efforts pour amener à Christ tous ceux 

qui sont égarés, ce n’est pas simplement pour en faire des esclaves malheureux qui souffrent 

et gémissent sous le poids écrasant de leur labeur. 

L’apôtre Paul justifie pour quoi il est si zélé, au point de consacrer sa vie entière pour 

proclamer l’évangile de Jésus Christ. L’Evangile c’est avant tout une bonne nouvelle, et même 

une merveilleuse nouvelle, une promesse tellement extraordinaire que personne ne peut 

l’accomplir, tenir à moins d’être Dieu lui-même, créateur du ciel et de la terre.  



Verset : 2 pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette vie nous a été promise de 

toute éternité, par le Dieu qui ne ment pas. 

La mission de notre église qui se confond avec notre ordre mission à titre personnel, en tant 

que serviteurs de Dieu et disciples de Christ, a une motivation qui repose sur une promesse 

du Dieu vivant. C’est une promesse qui a une valeur que nous ne pouvons pas mesurer 

tellement elle est inestimable. Mais c’est aussi une promesse exclusive, qui n’est réservée 

exclusivement qu’à ceux appartiennent au Seigneur. 

Notre Dieu est un Dieu juste, un Dieu Saint qui ne pourrait pas avoir de communion avec nous 

si nous ne sommes pas saints, c’est-à-dire absolument parfaits, sans aucune tâche et sans 

aucun défaut. 

C’est précisément ce que nous ne sommes pas encore, même si nous aspirons ressembler à 

notre Seigneur Jésus Christ. Mais dans notre enveloppe charnelle est encore souillée par le 

péché. Heureusement, notre Dieu dans sa miséricorde, met à notre crédit notre foi en Christ. 

Par Christ et par lui seul, nous avons la vie, c’est à dire que nous sommes réconciliés avec Dieu 

qui nous voit comme faisant partie du corps de Christ. Il nous voit saints en raison de la 

sainteté de Christ, et non pas en raison de notre propre mérite, de nos actes ou de nos 

pensées. 

Il y a trois parties dans cette phrase de Paul au verset 2 : 

1. pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette promesse s’adresse à chacun 

de nous aujourd’hui, et est encore valable aujourd’hui  

a. Si nous devions décrire notre vie terrestre nous aurions tendance à dire qu’elle 

est imparfaite, avec des hauts et des bas, et surtout qu’elle est éphémère, elle 

a une fin inéluctable… 

b. la promesse de notre Seigneur pour son peuple est le contraire de tout ça ; elle 

est parfaite, merveilleuse, éternelle. C’est une promesse de vie éternelle, une 

promesse que personne d’autre que celui qui est à l’origine de toute vie ne 

peut accomplir. 

c. La promesse de notre Seigneur est accessible immédiatement, sans aucun délai 

puisque qu’on touche à cette récompense en espérance dans notre vie 

actuelle. L’espérance qui nous anime transforme notre vie dès aujourd’hui… 

2. Cette vie nous a été promise de toute éternité, il s’agit d’une promesse de toute 

éternité. Là encore on rentre dans une dimension qui nous dépasse et qui n’est 

accessible qu’a Dieu, la dimension d’éternité.  

a. Cette promesse a traversé les siècles depuis le commencement et même avant, 

puisqu’elle est de toute éternité. Elle ne peut être faite que par un Dieu qui est 

lui aussi de toute éternité, ce qui réduit fortement les alternatives. Il n’y a qu’un 

seul Dieu qui soit capable de faire une telle promesse. 

b. Bien avant que Christ ne soit descendu sur terre, des milliers d’hommes et de 

femmes ont trouvé grâce aux yeux de Dieu et ils ont bénéficié de cette 

promesse en raison de leur obéissance et de leur foi en Dieu.  



c. Le sacrifice de Christ à la croix qui est arrivé à une période précise de notre 

histoire il y a plus de 2000 ans, ne s’applique pas seulement à ceux qui ont vécu 

après, mais il concerne tous les hommes et femmes de toute éternité qui ont 

eu une foi sincère et véritable en Dieu, malgré leur imperfection. 

3. par le Dieu qui ne ment pas. il est précisé par Paul que c’est un Dieu qui ne ment pas. 

C’est une affirmation pleine de conviction qui donne des assurances, des certitudes. 

C’est un Dieu parfait, c’est un Dieu fiable, c’est un Dieu qui tient ses promesses de 

manière certaine. Et en plus, c’est un Dieu qui nous veut du bien, un Dieu qui nous 

aime, un Dieu qui veut notre bonheur 

2 pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette vie nous a été promise de toute 

éternité, par le Dieu qui ne ment pas. 

Est-ce que nous arrivons à réaliser la portée de la promesse de Dieu, la portée de la grâce de 

Dieu à notre égard ? La promesse de Dieu n’est pas simplement un cadeau d’un certain prix 

que nous recevrons peut-être dans un futur lointain, mais pas sûr… 

Au contraire, la promesse de Dieu pour les rachetés se conjugue déjà au présent, aujourd’hui 

même dans notre vie actuelle, et elle se matérialise par l’espérance. L’espérance a la capacité 

d’effacer notre passé, elle a capacité de transformer notre présent et elle a aussi pour but de 

nous donner un avenir merveilleux et sans fin, la vie éternelle. 

L’espérance c’est vivre déjà dès aujourd’hui dans la joie du pardon des péchés, la joie de la 

communion avec Christ et la joie de l’assurance de la vie éternelle en héritage. Avec 

l’espérance, nous sommes équipés de tout ce qu’il faut pour nous lever chaque jour en ayant 

à cœur de louer, de glorifier et de servir notre Dieu si excellent et si bon pour nous. 

Avec l’espérance, et en ayant un avant-goût de la richesse de notre vie future dans le royaume 

des cieux, nous avons à cœur de partager avec le plus grand nombre cette grâce de Dieu, ce 

cadeau si merveilleux, et cette envie, cet objectif, cette vocation, c’est aussi celle de l’église. 

Je ne voudrais pas que nous repartions ce matin sans nous être posés intérieurement la 

question non seulement de notre identité/ Qui sommes-nous dans ce monde ? Faisons nous 

partie du peuple de Dieu, avec le bénéfice des promesses faites aux enfants de Dieu ? ou 

sommes-nous encore en dehors de sa maison ? Et si nous sommes encore à l’extérieur, y a-t-

il quelque chose qui nous retient et qui puisse être comparé aux promesses extraordinaires 

de Dieu qui ne ment pas ? 

Et pour ceux qui ont fait le choix d’appartenir à Dieu, c’est à dire de suivre Jésus Christ, avons-

nous récemment réfléchi à notre ministère ? A la mission à laquelle le Seigneur nous appelle 

tous au sein de son église ? Tous sans exception selon ce que nous avons à offrir : notre temps, 

nos bras, notre tête, notre voix, nos connaissances, notre expérience, notre bienveillance, nos 

encouragements, notre expertise technique… 

Simplement offrir notre corps en sacrifice vivant, pour amener à la foi et à la pleine 

connaissance de la vérité qui est conforme à l’enseignement de notre foi, tout ceux qui 

recherchent le Seigneur, pour qu’ils aient l’espérance de la vie éternelle. Cette vie nous a 

été promise de toute éternité, par le Dieu qui ne ment pas. 



Ce n’est pas sur nous-mêmes que repose la responsabilité de réussir dans cette entreprise, 

mais c’est Dieu lui-même qui prend l’engagement de le faire, en nous utilisant selon sa 

volonté, et en nous faisant participer à sa gloire.  

Que notre propre volonté ne soit pas un obstacle à l’accomplissement du plan de Dieu pour 

chacun d’entre nous, dans notre vie quotidienne dans le monde, et aussi dans le cadre de la 

vie quotidienne de notre église. 

Que cette nouvelle rentrée scolaire soit l’occasion pour chacun de nous remettre en cause, 

non pas par rapport à nos qualités et à nos aptitudes pour le service du Seigneur, mais rapport 

à notre obéissance et notre réponse à l’appel du Seigneur. 

Que le Seigneur nous donne de ne pas nous appuyer sur notre propre volonté et notre 

intelligence humaine, pour décider de la meilleure manière de le servir, mais au contraire que 

nous puissions nous laisser guider par sa volonté et sa sagesse qui surpasse toute intelligence.  

AMEN. 


